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Úparticulièrement l’art de 
la table sont un long et 
minutieux apprentissage, 
doublé d’une exigence 
d’ordre et de discipline.

Alya a son code de valeurs 
familiales auquel elle obéit, 
avec, chez elle, cet insatiable 
désir de perfectionnement. 
Pourquoi se priver de citer 
encore une fois Baudelaire :

«Les plus rares fleurs
Mêlant leurs odeurs
Aux vagues senteurs de 
l’ambre
Les riches plafonds
Les miroirs profonds
La splendeur orientale
Tout y parlerait
A l’âme en secret 
Sa douce langue natale».

Alya Hamza avec ses textes 
merveilleux et toute une 
pléiade de photographes 
régaleront le lecteur, dans 
une conception graphique 
réussie de Maher Mdhaffer 
(MIM) et son équipe. 
L’édition est luxueuse, 
l’impression soignée, le 
papier sélectionné, 
l’ouvrage épouse l’œuvre 
d’art. Comme la plume 
d’Alya Hamza sait bien le 
faire, le lecteur voyage de 
chapitre en chapitre à 
travers «le Sacre du repas», 
les «Tables en fête », « A la 
rencontre du printemps», «Un 
désir de jardin», «Les tables 
vagabondes », les «Tables 
d’artistes», «A toute heure du 
jour» et «La route de 
L’Orient». Un hymne à 
l’élégance et au 
raffinement.n
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Ayant entamé son activité dès 

l’année 1931, l’IMMOBILIERE 

DE L’AVENUE a convenablement 

su s’implanter de Bizerte à 

Tataouine, et partout sur le 

territoire tunisien. Elle n’a cessé 

d’accumuler davantage de 

crédibilité et de notoriété ; elle 

bénéficie d’un capital de 

confiance qui lui confère une 

place privilégiée parmi l’élite des 

entreprises fondatrices dans son 

domaine.

L’IMMOBILIERE DE L’AVENUE dispose d’une 
image forte de 84 ans d’expérience permettant à ses 
clients de concrétiser leurs ambitions et d’accéder à 
la propriété privée. Elle profite  d’un fonds mixte : 
des collaborateurs compétents, le soutien de ses 
actionnaires et l’appui incessant de la Société 
Tunisienne de Banque. La qualité et la perfection de 
ses produits sont les articles du contrat de confiance 
établi avec l’ensemble de ses partenaires. 

Depuis huit décennies de dynamisme, 
l’IMMOBILIERE DE L’AVENUE a bâti sa réputation 
par l’édification d’importants et de nombreux 
projets d’habitation individuelle, semi-collective et 
collective, ainsi que de commerce et de bureautique 
reconquérant  géographiquement l’ensemble du 
territoire tunisien. 

Pour mieux se positionner sur le marché de 
l’immobilier, une nouvelle restructuration et un 
business plan ambitieux innovateur introduisant 
toutes les nouvelles technologies du bâtiment ont 
été mis en place. Cette action permettra à 
l’IMMOBILIERE DE L’AVENUE de  doter ses 
réalisations de toutes les commodités de standing : 
économie d’énergie, confort et sécurité.
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Sur les Côtes Tunisiennes Sur les Côtes Tunisiennes

Au Centre-ville de  Tunis
Immeuble ENNASIM – MONPLAISIR 

En Banlieue Sud
Résidente NOZHAT ESSOLTAN – BORJ CEDRIA 

L’immeuble Inès bénéficie d’un emplacement 
privilégié et d’un cadre exceptionnel situé   dans  la 
zone touristique de Hammam-Sousse, jouissant du 
port de plaisance et   de la proximité de la plage.

Un siège à l’architecture contemporaine sis au quartier 
des affaires de Montplaisir à la lisière du centre-ville.

La résidence « Les Sables d’Or » située dans un carrefour de marinas, un 
emplacement idéal et calme pourvu  d’une plage à l’eau claire. 

La résidence Nozhet Essotan située dans un site agréable sur la côte, en banlieue sud 
de la capitale. Un complexe résidentiel alliant confort, espace et élégance. Jouxtant la 
zone touristique de Borj Cedria et la gare, prochainement desservie par l’autoroute et 
de nouveaux échangeurs

Bien-être et... art de vie touristique 

Au cœur de la capitale…..en plein centre des affaires

Le bien-être...pieds dans l’eau   

La proximité ... mer, forêt et montagne

Immeuble INES – ROUTE KANTAOUI SOUSSE Résidence LES SABLES D’OR – HERGLA CORNICHE 

31, avenue de Paris – 1000 Tunis – Tunisie
Tél. +216 71 351 523 •  71 349 024  • GSM +216 98 818 996  • +216 22 539 461  •  Fax : +216 71 341 466

 contact@ immobiliere-avenue.com.tn • Facebook: L’Immobilière-de-l’Avenue-Groupe-STB
www.immobiliere-avenue.com.tn 
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n Par Jihen Ouaz

L’automne arrive à 
grands pas, bien plus 
vite qu’on ne le pense.

Les jours sont plus 
courts, le soleil est 
moins fort, ce qui peut 
entraîner une baisse de 
moral et peut parfois 
nous rendre triste ou 
morose. Certaines 
personnes se sentent 
fatiguées et  manquent 
d’énergie pour 
accomplir même les 
tâches quotidiennes.

Cinq nouveaux articles 
que je partage avec vous 
ce mois-ci pour se faire 
cocooner, garder son 
enthousiasme  et son 
énergie et lutter contre 
ce petit coup de blues 
qui tombe en même 
temps que les 
feuilles.Ú

Garder un regard positif
Sérum Défatigant 
Chez l’homme, le contour des yeux est sans nul doute la 
zone la plus vulnérable du visage. Pour lutter contre le 
regard fatigué, les cernes et les poches sous les yeux, les 
rides aux coins de l’œil, Clarins Men propose un sérum 
anti-cernes et anti-poches qui revitalise le contour de l’œil. 
Riche en extraits naturels de ginkgo biloba, herbe à bison, 
galanga et ginseng, ce soin contour des yeux Clarins 
promet de défroisser et de rafraîchir le regard grâce à ses 
actifs drainants et énergisants. Votre regard est plus frais, 
plus jeune.

Clarins Men – Parfumeries 

Lifestyle
Trouvez les mots justes
 

Matériaux intemporels et modernes.
Le stylo  Classic Racing mêle les codes du design 
automobile classique à l’art de l’écriture, dans un 
mélange surprenant et infiniment chic. Les contours 
lisses et profilés de ce stylo luxueux sont enveloppés de 
caoutchouc noir décoré du motif  pneus striés, 
contrastant élégamment avec ses finitions palladiées.

Chopard – Bijouterie Faouzi Ben Jannet



Le plein de partitocratie
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• Par Habib Touhami

Billet

e n’est pas seulement une affaire de textes, interprétables à souhait, ni de 
nombre de partis politiques, encore que cela compte, ni même une 
question de mœurs politiques dominantes ou de penchant atavique à la 

division et au nombrilisme, mais le résultat normal, classique et inéluctable de l’application de la 
proportionnelle de liste aux élections législatives. 

Les scrutins proportionnels ont systématiquement encouragé le multipartisme, l’instabilité 
gouvernementale et le chantage des petits partis politiques charnières. Mais il y a pire. La 
proportionnelle de liste laisse la représentation nationale sous le joug des états-majors des partis 
politiques, les députés devant leur élection davantage au rang qu’ils occupent sur les listes qu’aux 
citoyens qu’ils sont censés représenter. Une distance politique et affective s’insinue alors entre 
mandataires et mandatés éloignant ces derniers des préoccupations basiques de leurs mandataires 
et les rendant dociles face aux turpitudes de certains chefs de parti qui ne sont même pas des élus 
du suffrage universel. 

En 2011, ces considérations, connues de tous pourtant, ont manifestement échappé à la 
perspicacité des membres de la Haute instance chargée de choisir le type de scrutin aux 
législatives. Le résultat est que les partis politiques arrivés en tête lors des élections de 2011 et de 
2014 ont été contraints par l’arithmétique électorale elle-même de former des coalitions 
claudicantes et incohérentes qui n’avaient pas l’aval du corps électoral ni même celui des électeurs 
des partis politiques coalisés.

L’emprise des partis politiques sur la vie politique et l’exécutif  est devenue si évidente, si 
excessive qu’elle suscite désormais la condamnation du plus grand nombre. Mais au-delà du 
constat, inquiétant en lui-même pour la démocratie, la surpuissance des partis politiques a 
toujours eu pour conséquence l’affaiblissement graduel de l’exécutif. Et même quand le président 
de la République est intervenu directement pour faire adouber le chef  du gouvernement actuel, 
son action releva, pour une part, d’un calcul politique visant à prévenir l’éclatement de son propre 
parti. 

Aucune démocratie ne peut fonctionner sans partis politiques, mais aucune démocratie ne peut 
fonctionner quand les partis politiques se substituent de facto à la représentation nationale et 
dénient à l’exécutif  l’exercice d’une partie de ses prérogatives. C’est à se demander si les 
promoteurs de notre mode de scrutin aux législatives n’ont pas manqué en leur temps de ce 
minimum de lucidité et de prévoyance qui fait la différence entre les vrais législateurs et les 
drapés de leur seul juridisme. n 

H.T.   
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Les partis politiques 
arrivés en tête lors des 
élections de 2011 et de 
2014 ont été contraints 
par l’arithmétique 
électorale elle-même à 
former des coalitions 
claudicantes et 
incohérentes qui 
n’avaient pas l’aval du 
corps électoral ni même 
celui des électeurs des 
partis politiques 
coalisés.


